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CAMEROUN           

RAPPORT INTER AGENCES SUR LA 
SITUATION DANS L’EXTREME NORD   

(12 — 25 OCT. 2015) 
 

 

  
 

DEVELOPPEMENTS MAJEURS 

 Le Représentant du HCR au Cameroun a effectué du 20 au 22 octobre, 
une visite dans la région de l’Extrême Nord, pour constater de visu le 
niveau de réponse à la situation des réfugiés, et marquer sa solidarité 
aux autorités et aux collègues face aux défis sécuritaires que leur 
impose le contexte actuel, marqué par des attentats suicides perpétrés 
dans différents localités de la région. A cet effet, le Représentant a 
rencontré les autorités administratives et traditionnelles avec lesquelles 
la problématique de l’eau au camp de Minawao et le projet d’adduction 
d’eau à partir de la vile de Mokolo pour desservir le camp ont été 
évoqués. Il a également saisi l’occasion pour procéder à la remise de 2 
véhicules pick-up,  des fournitures de bureau,3 salles de classes et du 
poste de sécurité du camp, construits par le HCR, aux autorités en 
soutien à leurs efforts en faveur des réfugiés. Il s’agit d’ordinateurs et de 
fournitures de Bureau, et de 2 véhicules pick-up pour renforcer les 
escortes.  

 

 

DONNEES CLEES 

 92 658 Personnes Déplacées      

Internes. 

 

62 861* 
Réfugiés vérifiés et préenregistrés 

par le HCR depuis Mai 2013. 

47 009 
Réfugiés vivant au camp de 

Minawao. 

   24 406 
    Nouveaux arrivés enregistrés              
par le HCR depuis Janvier 2015. 

 
 

* Ce chiffre comprend 15 852 réfugiés 

identifiés hors camp à l’issue de l’exercice 
de profilage.  

FINANCEMENT 

USD 62, 799,052 
Requis par les agences et les partenaires 

pour couvrir l’ensemble des besoins  

dans le cadre du « 2015 Refugee 

Response Plan » 

 

PRIORITES  
 Identification d’un site pour abriter 

un deuxième camp de réfugiés. 

 Monitoring de la frontière. 
 Vérification et enregistrement des 

arrivés spontanées.  
 Construction d’abris familiaux et 

approvisionnement du camp de 
Minawao en eau potable. 

 Réponse aux besoins des Personnes 
Déplacées Internes. 
 

55% 
Gaps 

45% 
Fiancés 

Le Représentant du HCR et le Gouverneur de la région de l’Extrême Nord, lors de la cérémonie de remise des véhicules. Ph UNHCR/ D. Mabiorem  
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CONTEXTE OPERATIONNEL 
 La situation sécuritaire dans la région de l’Extrême Nord du Cameroun demeure volatile et précaire. 

Pendant la période en revue, la zone frontalière avec le Nigeria  a été perturbée par des affrontements 
entre l’armée camerounaise et les insurgés nigérians, faisant 22 civils tués et de nombreuses maisons 
incendiées. Ces affrontements ont concerné les localités de Doulo, Achigachia et Kerawa. 

 Les arrivées spontanées de réfugiés en provenance des localités frontalières vers le centre de transit de 
Gourounguel continuent à être rapportées. Pendant la période couverte par ce rapport, 245 individus sont 
arrivés spontanément au centre de transit. Ces personnes viennent des localités frontalières de Ngong, 
Mora, Limani, Kashumbuli, Meme Zhelevet, Guider, Ngechewe etc.  
 

REFUGIES ET PERSONNES DEPLACEES INTERNES (PDIS) 

Protection 

 Au cours de la période en revue, le HCR a procédé à l’enregistrement de 245 personnes /64 familles, 
arrivées spontanément au Centre de transit. Ces personnes ont ensuite été transférées au camp de 
Minawao. Au total, le camp de Minawao compte 47 009 réfugiés, représentant 12 633 familles. Ce camp a 
largement dépassé ses capacités d’accueil et le HCR poursuit le plaidoyer auprès des autorités régionales 
et centrales en vue d’obtenir un second site dans la région devant accueillir les réfugiés qui continuent 
d’affluer.  

 Dans le cadre de ses activités de protection de l’enfant, UNICEF a procédé au lancement de la construction 
de 3 Espaces Amis des Enfants additionnels au camp de Minawao. 

 L’UNICEF à travers ADELPA a assuré l’inscription de 1029 nouveaux enfants (582 filles et 447 garçons) 
dans les Espaces Amis des Enfants. 10006 enfants (5629 filles et 4377 garçons) ont régulièrement 
participé aux activités socio-éducatives et récréatives qu’organise ALDEPA, repartis selon les tranches 
d’âge suivantes: 2589 âgés de 3-5 ans (1418 filles et 1171 garçons); 2414 enfants âgés de 6-9 ans (1320 
filles et 1094 garçons); 2612 enfants âgés de 10-14 ans (1501 filles et  1111  garçons) et 2391 enfants 
âgés de 15-17 ans (1390 filles et 1001 garçons). 

 L’UNICEF a organisé sept séances de sensibilisation de masse et de proximité ont été menées sur 
l’importance de l’acte de naissance, le lavage de mains et la tolérance dans le camp de Minawao, à Gadala 
et à Ouro Kessoum avec la participation de 4131 personnes dont 441 filles, 396 garçons, 2114 femmes et 
1180 hommes. Grace à cette sensibilisation, 103 enfants ont été identifié comme étant sans actes dans les 
communautés de Gadala Gawar et Ouro kessoum. En outre, 1594 enfants PDIs dont 777 filles et 797 
garçons ont été enregistrés la semaine écoulée par ADELPA, partenaire de l’UNICEF, dans les différentes 
localités parmi lesquels 107 enfants séparés (51 filles et 56 garçons) et 22 Enfants Non Accompagnés  (10 
filles et 12 garçons) identifiés. Tous n'ont pas d'acte de naissance. Parallèlement, le processus 
d’établissement de jugements supplétifs en faveur de 5672 enfants des communautés hôtes est en cours 
avec l’appui des Présidents des tribunaux de 1er degré, des Médecins et des Maires dans les 
départements du Diamaré, Mayo Tsanaga, Mayo Sava et Logone et Chari.  

 ONU Femmes en partenariat avec le HCR a organisé du 13 au 16 octobre à Maroua, un atelier à l’intention 
des acteurs humanitaires sur la Gestion de l’Hygiène Menstruelle en vue de renforcer les capacités des 
relais et autres sensibilisateurs à l’hygiène menstruelle. Au total, 30 acteurs venant des ONGs locales et 
internations et des agences du Système des Nations Unies y ont pris part. 

 Dans le cadre de ses activités de prévention des Violences Basées sur le Genre (VBG), ONU Femmes a 
sensibilisé 1789 personnes soit 713 hommes, 793 femmes, 133 garçons et 150 filles du village de Gawar 
ont été sensibilisées sur les types, les causes  et conséquences des violences. En outre, 49 hommes  des 
villages de Gadala et Gawar ont pris part à une session de mobilisation sociale sur leur rôle dans la 
prévention des violences. 6 nouveaux cas de VBG identifiés et pris en charge par ALVF, partenaire d’ONU 
Femmes, dont 2 cas d’agression physique, 3 cas de violence psychologique et 1 cas de déni de 
ressources. 7 anciens cas ont également bénéficié d’un suivi.  

 En réponse aux besoins des PDIs, ONU Femmes a organisé 12 sessions de sensibilisation/causeries-
éducatives dans plusieurs localités du Département du Mayo Tsanaga sur les attitudes à adopter pour 
éviter le viol, les facteurs de blocage de l’accès de la jeune fille à l’école, le viol des filles en milieu scolaire 
et extra-scolaire, les conséquences des mariages précoces. Au total, 4214 personnes soit 758 hommes, 
1305 femmes, 664 garçons et 1487 filles y ont pris part. 
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Gaps et défis 
 Capacité limité du camp de Minawao pour accueillir de nouveaux réfugiés 
 Insuffisance de personnel pour la prise en charge psycho-sociale. 
 Malgré les efforts des autorités locales, le nombre des forces de l’ordre déployés à Minawao pour assurer 

la sécurité du camp de Minawao reste insuffisant (17 éléments pour plus de 47 000 réfugiés).  
 

Santé 
 Du 14 au 18 octobre, l’UNICEF a appuyé la Direction Régionale de la Santé Publique dans le cadre de la 

riposte à l’épidémie de rougeole dans les districts de Santé de Mora et de Bourha, ciblant 166 986 enfants 
âgés de 6 mois à 15 ans, répartis comme suit: 12 224 de 6-11 mois, 50 351 de 12-59 mois, 104 411 de 6-
15 ans dans les Districts Sanitaires de Bourha et Mora.  

 2417 consultations ont été réalisées dans les deux postes de santé de Minawao tenus par MSF  et IMC. Le 
paludisme, les infections respiratoires  et les maladies diarrhéiques sont les pathologies récurrentes.  

 Des cas de rougeole continuent à être enregistrés dans le camp de Minawao. Au total, 47 cas de rougeole, 
dont 1 cas de décès, ont été enregistrés.  
 

Gaps et défis 
 Capacité limitée des infrastructures publiques de santé autour du camp Minawao, y compris le centre de 

santé de Gadala et l’hôpital de district de Mokolo.  
 Prise en charge des maladies nécessitant une expertise médicale (urologie, chirurgie cardiovasculaire, etc). 

Nutrition 

 L’UNICEF a poursuivi son appui à la collecte et l’analyse des données nutritionnelles des enfants réfugiés. 
Au cours de cette période, 5 nouvelles admissions ont été enregistrées au Centre de Nutrition Ambulatoire 
du camp et 43 nouvelles admissions au Centre Nutritionnel Thérapeutique Interne de Mokolo, portant à 921 
le nombre total d’enfants reçus depuis le début de l’année 2015.   

 A travers la Croix Rouge Camerounaise, partenaire de l’UNICEF, 233 enfants nouvellement arrivés ont été 
dépistés.  2 cas de malnutrition aigüe modéré ont été détectés. 

 Un screening nutritionnel au niveau communautaire sur 3633 personnes a permis d’identifier 10 cas de la 
malnutrition modérée, référés au centre nutritionnel pour le suivi. 618 cas étaient pris en charge pendant la 
période en revue. 

 Dans le cadre de la prise en charge de la malnutrition sévère en ambulatoire, 19 cas ont été admis (10 
nouveaux  cas et 9 en provenance de l’hôpital), 11 sorties guéries, 0 cas d’abandon, 0 décès, 5 cas 
transférés à l’hôpital de Mokolo. 65 cas étaient pris en charge pendant la période du 19 au 25 octobre. 

 Le dépouillement des informations de l’enquête SMART qui s’est déroulée du 2 au 15 octobre dans la 
région de l’Extrême-Nord avec l’appui du Consultant recruté par l’UNICEF. Les résultats provisoires seront 
communiqués ultérieurement.  

 Le PAM a procédé aux distributions d’éléments nutritifs dans le cadre du Programme de Supplémentation 
de couverture dans le camp Minawao. Un dépistage effectué sur 7289 enfants de 6-23 mois au cours du 
mois de septembre, a révélé un taux de Malnutrition Aigue Général estimé à 9% chez cette tranche d’âge 
(54% des enfants sont de sexe féminin).  

 1033 enfants sont pris en charge dans le cadre du traitement de la malnutrition aiguë modérée, au cours du 
mois de septembre, ce qui fait une augmentation de 6,5% par rapport au mois d’août. Cette situation 
s’explique par le nombre sans cesse croissant de la population du camp compte tenu de nouvelles 
arrivées.  

 En dehors du camp, un total de 21 905 enfants de 6-59 mois et 12 072 femmes enceintes et allaitantes 
sont pris en charge dans le cadre du traitement de la malnutrition au mois de septembre; 67,4% sont dans 
la tranche 6-23 mois et 54% de sexe féminin.  

 
Gaps et défis 
 Les problèmes d’ordre logistique et sécuritaires empêchent le PAM d'accéder à certains sites.  
 Faible couverture en matière de suivi des activités des partenaires sur le terrain en raison de l’insécurité. 
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Sécurité Alimentaire  
 Pour le compte du mois d’octobre, 45 200 réfugiés du camp Minawao ont recu les vivres du PAM. Au total, 

834 tonnes de vivres ont été distribuées. 
 Les distributions de vivres aux personnes déplacées et les communautés hôtes dans les trois 

départements de Mayo Sava, Mayo Tsanaga et du Logone et Chari ont touché environ 87 000 
bénéficiaires, ce qui représente 87% des réalisations. 

 Les résultats des évaluations de la sécurité alimentaire conduites par le PAM au cours du mois de 
Septembre indiquent une détérioration significative de la situation de l'insécurité alimentaire pour les 
populations locales à l’Extrême Nord, par rapport aux résultats de  l'évaluation effectuée en Juin 2015. Cela 
est particulièrement évident dans les départements du Logone et Chari, Mayo Sava et Mayo Tsanaga qui 
sont frontaliers avec le Nigéria (où l'insécurité alimentaire est passée à 23% de 37,9% en Septembre). La 
situation de la sécurité alimentaire apparaît également préoccupante dans les trois autres départements de 
l'Extrême-Nord situées plus loin des frontières nigérianes, et qui n'ont pas été significativement affectés par 
les conflits (y compris Diamare). Cette situation est essentiellement due à une période de soudure 
prolongée suite à la pluviométrie défavorable et à l’insécurité grandissante due aux actions d’insurgés 
nigérians. Tous ces facteurs engendrent des déficits céréaliers récurrents et toujours croissants ces 
dernières années, dans cette région. Selon le Ministère de l’Agriculture et du Développement Rural, un 
déficit céréalier de l’ordre de 200 000 tonnes est escompté en 2015 dans l’Extrême-Nord contre 130 000 
tonnes en 2014.  
 

Gaps et défis 
 Accès difficile au camp de Minawao en raison de la dégradation de la route entre Zamay et Minawao. 
 Acheminement des vivres vers les PDIs et populations hôtes rendu difficile en raison de 

l’insécurité. 
 
 

Eau, Hygiène et Assainissement  
 La production moyenne d’eau par jour pour desservir le camp de Minawao est de 887 m3, fournies par des 

camions citernes de MSF et les forages construits par le HCR, l’UNICEF et Plan Cameroun. La fourniture 
d’eau actuelle est de 18, 9 litres d’eau par personne.  

 L’UNICEF, le HCR, MSF et Plan Cameroun ont également contribué à l’amélioration de l’assainissement 
au camp à  travers la construction de 2786 latrines et 1441 douches permettant un ratio de 17 
personnes/latrine et 33 personnes/douche.  

 La promotion de l’hygiène et les pratiques d’assainissement sont toujours en cours. 125 auxiliaires 
d’hygiène sont engagés soit un ratio de 376 réfugiés par auxiliaires d’hygiène.   
 

Gaps et défis 

 Nécessité d'accélérer la construction de 375 latrines dans les camps de Minawao et Gawar pour atteindre 
les standards, surtout dans la zone où les nouveaux abris familiaux sont en train d’être construits. 

 Le sol rocailleux au camp de Minawao, constitue l’un des défis majeurs pour la construction 
d’infrastructures d’eau, et la réhabilitation des latrines.  

Education 

 La semaine en revue a été marquée par la  cérémonie d’inauguration et de remise provisoire des clefs d’un 
bâtiment de 3 salles au MINEDUB en présence du Préfet de Mayo Tsanaga et du Représentant du HCR en 
mission à Maroua.   

 Les 6 Directeurs affectés par le gouvernement aux écoles du camp de Minawao ont tous pris fonction.  
 Public Concern a distribué 3267 tenues scolaires aux  élèves du primaire  et  656 tenues à ceux de la 

maternelle. Par ailleurs, PLAN International a remis 100 nattes  à Public Concern  pour améliorer les 
conditions d’accueil des enfants du préscolaire  tandis que 3 tentes de l’UNICEF destinées aux espaces 
amies d’enfants sont utilisées comme salles de classe en attendant la finalisation de l’école maternelle en 
cours de construction.  
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 L’UNICEF, par le biais de la Délégation Régionale de l’Education de Base (DREB), a réceptionné le 
matériel scolaire en vue des distributions aux élèves réfugiés, PDIs et communautés hôtes des 
arrondissements ciblés et du camp de Minawao. Il s’agit de: 

 1600 kits scolaires, 331 kits hygiéniques, 8 kits récréatifs et 18 006 sacs de classe pour 10178 élèves 
réfugiés, dont pour le cycle primaire.  

 150 kits récréatifs, 1000 kits scolaires, 2630 seaux en plastic, 7890 gobelets en plastique, 50 
brouettes, 100 pelles, 526 bidons, 1578 balais, 12624 morceaux de savon pour les élèves déplacés et 
des communautés hôtes. 

 

Abris et Biens Domestiques 
 Pendant la période en revue, 300 tentes familiales ont été installées par IEDA Relief tandis que 40 abris 

familiaux attendent d’être bâchés. Au total, 8427 abris familiaux ont été construits dans le camp de 
Minawao. Les efforts fournis en matière de construction d’abris familiaux ont permis de couvrir l’ensemble 
de la population du camp. A ce jour, aucune famille ne vit dans les abris communautaires. 

 Une évaluation menée dans le camp, rapporte que 763 ménages refugiés ont construits leurs abris 
transitionnels et attendent de recevoir des bâches pour leur finalisation. 
 

Gaps et défis 

 Manque d’espace où construire des abris supplémentaires dans le camp de Minawao. 
 

Mobilisation Communautaire 

 Pour ce concerne les activités de Communication Pour le Développement (C4D), UNICEF Maroua, 
accompagnée du Délégué Régional du Ministère de la Communication de l’Extrême Nord,  a effectué une 
mission de plaidoyer  au camp des réfugiés de Minawao, pour la mise en place de 26 Pools C4D de 
promotion des pratiques familiales essentielles (PFE) dans les domaines de la Nutrition, de la Santé, du 
WASH, de l’Education et de la Protection de l’enfant ainsi que la mise en place des groupes d’écoute des 
programmes radios sur ces pratiques.  

 

Protection de l’environnement et Moyens de Subsistance 

 Au cours de la période en revue, 1000 arbres ont été plantés dans le camp de Minawao, portant à 10 000 
le nombre total de plants mis sous terre en 2015 par Plan International. Auparavant, le HCR avait déjà 
soutenu l’implantation de 2500 arbres forestiers en croissance au camp. Par ailleurs, 100  femmes  ont été 
formées aux techniques de fabrication  des foyers améliorés. 

 
 

Minawao : QUI FAIT QUOI OÙ ? 
Secteurs Intervenants 
Coordination Multi-
sectorielle 

HCR 

Protection/Services 
Communautaires 

HCR (IEDA), UNICEF (ADELPA), ONU Femmes, Ministère des Affaires Sociales 

Santé OMS (SADEP), UNICEF, UNFPA, UNHCR (IMC), MSF, Ministère de la Santé Publique 

Nutrition OMS (SADEP), PAM (IMC), UNICEF (CRC), UNFPA, HCR (IMC), MSF, Ministère de la 
Santé Publique 

Abris/Biens domestiques  HCR (Public Concern, IEDA Relief), Plan Cameroun 

Sécurité Alimentaire PAM (IEDA Relief), HCR (Public Concern) 

Eau, Hygiène et 
Assainissement 

UNICEF (ACEEN), HCR (Public Concern), MSF, CAMWATER 

Education HCR (Public Concern), UNICEF, Ministère de l’éducation de Base, Ministère de 
l’Enseignement Secondaire, Plan Cameroun 

Moyens de subsistance HCR, ONU Femmes 
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PDIs : Qui Fait Quoi Où ? 

 

 

Défis globaux dans l’Extrême Nord 

 Situation sécuritaire extrêmement volatile dans la région de l’Extrême-Nord. En outre, les zones de 
couvertures sont dangereuses, ce qui exige une logistique adaptée. 

 Difficile accès aux personnes déplacées internes. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Contacts: 

Djerassem Mbaiorem, Chargé de l’Information Publique et des Rapports |  mbaiorem@unhcr.org | Tel: +237 22 20 29 54 

Links: 

Regional Webportal: http://data.unhcr.org/NigeriaSituation 

Kora: Voices of Refugees in West and Central Africa: http://kora.unhcr.org/  

 


